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SA CAMPAGNE DE CHAMPA G N E

Les extraits des lettres de Pierre
Dussud sont complétées avec des
informations tirées du Journal des
Manœuvres et Opérations de son
régiment (= disponible sur Mémoire des
Hommes), qui nous permettent de
mieux connaître les combats que Pierre
a connus, mais qu'il n'a pas racontés à
sa famille, pour ne pas l'inquiéter.

FEVRIER 1915
Ve 26 à Avenay - « Aussitôt que j'ai su la
direction que nous prenions, je
m'empresse de vous écrire. Nous sommes
partis pour Noisy-le-Sec, la gare à l'Est à
Paris ; nous avons resté hier tout le jour,
ensuite nous avons pris le train pour
Avenay, 24 km de Reims que nous allons
finir à pied. Je me porte très bien. J'espère
qu'il en est de même pour vous.
Les prussiens avaient occupé l'endroit où
nous nous trouvons, mais maintenant ils
sont plus loin que Reims.
Ne vous faites pas du mauvais sang. Je ne
me la bile pas du tout, pour ce que ça sert.
Je ne sais pas encore mon adresse… »
Sa 27 - Pierre envoie son adresse :
Secteur Postal 109.
« Je suis arrivé hier et ce soir, je pars pour
les tranchées. Vous voyez, je ne vous
cache rien, mais il ne faut pas vous faire du

mauvais sang. Je ne vous écrirai peut-être
pas de deux ou trois jours, mais ne vous
bilez pas… »
A 20h, les Bataillons 3 et 4 (celui de
Dussud) relèvent les 1 et 2, à Sillery, à 25
km d'Avenay.

MARS 1915
Nuits du 2 et 3 - Une centaine d'allemands
sortent de leur tranchée de la route de
Beine pour attaquer la tranchée de la
16ème Compagnie (= celle de Pierre),
mais ils sont repoussés, laissant une
dizaine de morts. Le 3° Bn compte deux
tués et le 4ème de Pierre Dussud, neuf.
Le lendemain après-midi, reprise des
bombardements par l'ennemi, mais pas de
victimes.
Le général commandant le groupement de
Reims félicitera ensuite les troupes qui ont
conservé leurs tranchées lors des attaques
et plus particulièrement le 4ème Bataillon.
Mer 3 - « Voilà le 4ème jour que je suis
dans les tranchées. Je me porte bien. Nous
(n')avons plus que deux jours, ensuite 6
jours de repos. Les boches ont essayé de
nous attaquer, mais ils n'ont pas réussi. . Il
n'y a eu qu'une bombe qui a tué quelques
hommes. À part ça, pas grand-chose. Je
ne me fais pas trop de bile, mais je pense
souvent à la maison. Ne vous tourmentez

"Tout ce que tu peux
régler pacifiquement,
n'essaie pas de le
régler par une guerre

ou un procès."

JULES MAZARIN
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Pierre Dussud, de la classe 1914, a été mobilisé début septembre 1914, au 8ème
Régiment de Zouaves et envoyé en Algérie pour y « faire ses classes ». En février
1915, il revient en France et après une halte de quelques jours à Sathonay, au cours
de laquelle il pourra venir voir sa famille, il part en train de Ly o n - Vaise pour la
Champagne le 24 février à midi. Il y découvre le front et en parle régulièrement à sa
famille, la priant de ne pas s'inquiéter. « Je ne me fais pas trop de bile, écrit-il, mais je
pense souvent à la maison et au Bon Dieu pour qu'il me protège. »

PIERRE DUSSUD (26 février - 26 avril 1915)
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Le 8ème Zouaves - Le Régiment
comprend 4 Bataillons de 4 Compagnies
chacune. Dussud fait partie du 4° Bataillon,
de la 16° Compagnie et de la 2ème
Section. La section comprend plusieurs
escouades d'une dizaine d'hommes.
Cartes et vues aériennes - Pour cerner la
zone où va évoluer le 8ème Zouaves, on
peut se reporter à la Carte Michelin N° 56
ou sur Google Earth en tapant les noms
des lieux.
Situation des Armées - Fin août et début
septembre 1914, les armées allemandes
avaient envahi la Champagne,
franchissant même la Marne. Reims,
Epernay, Châlons/Marne étant donc alors
en zone occupée. Il a fallu la riposte de
l'armée française (= taxis de la Marne) à
partir du 6 septembre pour repousser
l'ennemi dès le 14, quelques kms au nord
et à l'est de Reims. C'est la situation que
rencontre le 8ème Zouaves en cette fin
février quand il est appelé à tenir la partie
de la ligne de front entre Beine
(= allemands) et Sillery (= français), dans
la plaine au pied du nord de la montagne
de Reims, célèbre pour son vignoble.

pas, car un jour viendra où l'on se
retrouvera, alors ce sera la vie.


